
Ah ! ce 

cerveau

humain

L’ODJ : une présence permanente depuis 41 ans, 
au service de la jeunesse de l’époque et de celle d’aujourd’hui

A RETENIR PAR COEUR
* N’ayez pas peur des échecs.

Le premier est nécessaire 
car il excite la volonté.

Le second peut être utile. 
Et si vous vous relevez  

du troisième, vous êtes un Homme.

Il parcour 600 km en 9 heures
pour acheter son journal !

Suite à un tremblement de terre, 
la superficie de la Russie a augmenté

de presque 5 km carrés !

Une discothèque 
"Spéciale- obèses"

La banque centrale américaine
lance un concours de... poésie !

Le Premier ministre Poutine
danse avec des rappeurs russes

La bibliothèque d'un lycée américain
récupère ses livres, 50 ans après ...

* DEUX AMIS
discutent en
buvant une limo-
nade à la terrasse
d’un café.
--- Tu sais qu'il
ont écrit dans le
journal ce matin
qu'un Suisse est
mort en buvant
du lait ! 
--- Ah bon ! le lait

était empoison-
né?

--- Non, mon
ami... la vache
s'est assise
subitement !  

Laissons les gens s’exprimer librement

Commençons par
un large sourire !

“L’OPINION DES JEUNES”Pour tous les goûts...Pour tous les âges2 pages le mardi + 2 pages le jeudi constamment ouvertes à tous vos écrits 

* Agir d’abord, 
participer 

de quelque manière 
que ce soit, 

rectifier ensuite
s’il y a lieu, 

recommencer tout 
à zéro s’il le faut... 
mais ne jamais 
rester inactif,
à la recherche
du parfait.

LLAA DDEEVVIISSEE
DDEE ll’’OODDJJ
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Mohammed, le messager de Dieu

Un bouquet de pensées 

Mohammed, Messager d'Allah, sceau des Prophètes,
Que la prière et la paix divines soient sur Toi
Toi, porteur d'une religion suprême et parfaite
Respecatant toutes les croyances et toutes les lois.
Dieu t'avait élu pour sauver l'humanité
Et la faire sortir des ténèbres de l'impiété,
Vers la lumière de la foi et de la piété
Montrant à l'homme le chemin de la vérité.

Le coran était ta loi, ta législation
Organisant la vie des hommes en tous les temps,
Et ta Sunna en est une belle illustration
D'une vie pure et saine à laquelle tout le monde tend.
Pour ta Oumma, tu as réservé l'intercession
Jusqu'au jour fatidique du Dernier Jugement,
Pour couronner à la fin ta noble mission
Que tu avais accompli courageusement.

Ta Hijra : sainte exode de la Mecque vers Medine,
Ton Voyage nocturne et ton Ascension,
Sous la tutelle et la protection divines,
Ont fait de toi le Maître de toutes les Nations.
Tes miracles fantastiques ont ébloui les gens.
Ils ont augmenté la foi des justes et des pieux,
Comme ils ont durci le cœur des méchants
Qui méritent ainsi le chatiment de Dieu.

O Mohammed ! le Messager fidèle de Dieu
Que la prière et la paix d'Allah et des anges
Soient sur Toi, ta famille et tes compagnons pieux ;
Sur toi, la prière des croyants, leurs louanges.

Mohammed  N’mir
----( KENITRA )---

* “Il suffit parfdois 
de se montrer méchant

et grossier pour ne pas être trompé 
par un homme habile”

* “La femme a la passion du calcul : elle divise
son âge par deux, double le prix de ses robes, 

triple les appointements de son mari 
et ajoute cinq ans à l'âge de sa meilleure amie”

* TROIS BONHOMMES prisonniers au goulag, du
temps de l'ex-URSS : 
--- Moi, je suis arrivé avec cinq minutes de retard,

alors on m'a accusé de sabotage !
--- Moi, j'avais cinq minutes d'avance, alors on m'a

accusé d'espionnage ! 
--- Et moi, j'étais à l'heure, alors on m'a accusé

d'avoir acheté ma montre à l'Ouest !

* UN NOUVEAU RICHE, ivre, revient au restaurant: 
--- Hé serveur ! est-ce que c'est ici que j'ai dîné et

bu hier ? 
---  Oui. 
--- Alors c'est bien chez vous que j'ai bu pour 1000

dollars ? 
--- C'est chez nous. 
--- Ouf ! Dieu merci. J'ai cru les avoir perdus !

* UN CHINOIS et un Français se rencontrent. Ils
commencent à se vanter :
--- En Chine habitent presque deux milliards

d'hommes !
---  Et en France, 65 millions !
--- Ah bon ? Vous devez tous vous connaître de

vue alors,  répond le Chinois.

Blagues proposées
Abdou Benchrifa

---( KSAR EL KEBIR )---

UNE PETITE EVASION POUR CHANGER D’AMBIANCE

SOUHAITS D’UN ÉGARÉ

Le repos, c’est la paix
La paix, c’est  le bonheur
Le bonheur, c’est l’extase
L’extase, c’est la détente
La détente, c’est la relaxe

La relaxe, c’est la clémence
La clémence, c’est la sérénité

La sérénité, c’est le calme
Le calme, c’est le relâchement

Le relâchement, c’et la tranquillité

La tranquillité, c’est le bien-être
Le bien-être, c’est le souhait
Le souhait, c’est le succès
Le succès, c’est la gloire
La gloire, c’est le charme

Le charme, c’est la douceur
La douceur, c’est le fruit

Le fruit, c’est la récompense
La récompense c’est finalement le but visé.

Un optimiste : M. Benbih
---( Centre d’ALNIF)

* "JE DESCENDS ache-
ter le journal", avait dit
Eric Steward, un Austra-
lien de 81 ans, à sa
femme en sortant 

NEUF HEURES de voi-
ture et 600 km plus tard,
il s'est résolu à faire une
halte, à reconnaître qu'il
était perdu, et à tendre
son téléphone portable à
un policier pour qu'il

* LA BIBLIOTHEQUE d'un lycée de Phoenix (Etats-Unis) a
récupéré deux de ses livres ainsi que la somme de 1000
dollars couvrant les frais de 50 années de retard. 
La bibliothécaire du lycée Camelback a été surprise de

recevoir deux livres empruntés en 1959 et un chèque de
1.000 dollars les accompagnant. 
UN MOT STIPULAIt que les ouvrages avaient été empa-

quetés par erreur lors du déménagement de la famille de
l'emprunteur dans un autre Etat. L'amende à l'époque
était de deux centimes par jour et par livre, ce qui équi-
vaut aujourd'hui à 745 dollars. 
LE MOT ACCOMPAGNANT les livres et l'argent précisait

que les 246 dollars en plus représentaient les augmenta-
tions éventuelles des frais de retard. La bibliothécaire a
déclaré que l'argent servira à l'achat de nouveaux livres.
Quant aux deux ouvrages, ils ont retrouvé leur place dans
les rayons de la bibliothèque. 

contacte son épouse.
DE RETOUR au bercail,

après son périple entre
sa ville de Yass en Nou-
velle Galles du Sud et
Geelong, dans l'Etat de
Victoria, il a expliqué être
entré par erreur sur l'au-
toroute et avoir continué
son chemin.
"J'AI FAIT UNE BELLE

balade en voiture, bien
peinard", a-t-il confié.

* LE PREMIER MINISTRE russe Vladimir Poutine a été
vu traquant les tigres de Sibérie en tenue de camouflage,
dans le cockpitt d'un avion de combat, et sur un tatami
en ceinture noire et kimono. Il tente maintenant de se
faire passer pour une vedette de hip-hop, rapporte l'As-
sociated Press. 

DEPUIS QUE le dirigeant russe a fait son apparition la
semaine dernière dans un show télévisé, entouré de rap-
peurs, la tendance se répand au Kremlin. Mardi, des
législateurs et des musiciens participaient à une
"bataille de rap pour la justice", avec un cri lancé au pré-
sident Dimitri Medvedev.
POUTINE, qui raconte qu'il a grandit comme un voyou

endurci par les combats disputés dans les rues de Saint-
Petersbourg, était présent dans cette émission poir
remettre des récompenses, et déclarer que les danseurs
hip-hop russes peuvent aider à combattre la drogue et
d'autres problèmes de la jeunesse.

IL A PLAISANTÉ sur le mélange de hip-hop, de break
dance et de graffiti, qu'il juge plus distrayant que le trio
habituel, vodka, caviar et poupées emboitées !

* LE PAYS A VU sa superficie augmenter de 4,5 kilo-
mètres carrés. C'est un séisme et des coulées de lave
qui auraient fait gagner des terres sur la mer au pays. 
SELON le géologue Boris Levin, la Russie aurait étendu

son territoire de 4,5 km2. Près de l'île de Sakhalin, c'est
un tremblement de terre qui a augmenté la surface totale
du pays : "Une partie du sol sous-marin a été soulevé
pour devenir un sol sec. La surface de la nouvelle zone
est de quasiment 3 km2." raconte le Dr Lévin.Sur l'île de
Matua, 1,5 km2 de territoire seraient apparus suite à des
coulées de lave.

"L'ACTIVITÉ volcanique rend inévitablement les îles
plus grandes, comme la lave coule, de la boue et des
débris volcaniques s'amassent sur les pentes de l'île"

* "Choisis tes ennemis ; mais laisse les amis te
choisir".
* "Ayez toujours quelque chose à désirer ; sinon

votre bonheur vous rendra malheureux".
* "Entre tous les ennemis le plus dangereux est

celui dont on est l'ami".
* "Avoir de l'autorité sur autrui n'est rien d'autre

que d'exploiter son travail".
* "En essayant de confondre vainqueurs et vain-

cus dans leurs mensonges on s'attire des ennemis
de tous côtés".
* "Comme l'homme vivrait heureux s'il s'occupait

aussi peu des affaires d'autrui que des siennes !"
* "Amitié, degré supérieur de l'amour, sanctuaire

où l'on se retire pour méditer le bonheur de l'être
aimé".
* "De leurs ennemis les sages apprennent bien

des choses".
* "Avant de choisir le prénom d'un garçon pensez

à la femme qui aura à le murmurer plus tard"
* "Il vaut mieux un peureux qui assume sa peur

qu'un courageux qui gaspille son courage".
* "Ayez des ennemis ! Vos amis se lasseront de

parler de vous ; vos ennemis, jamais !

Pensées proposées par
Majdouline Bel Abbès

---( NADOR )---
* DIEU A CRÉE les cieux et la terre, le seul globe où

existe la vie ? Cette minuscule planète perdue dans
l’espace, l’homme y a été introduit avec plusieurs
espèces les surclassant par son intelligence. 
Partant de cette intelligence, Dieu a choisi dans le

temps parmi les peuples, des prophètes pour les guider
vers Lui et leurs révéler l’existence du paradis et de
l’enfer, leur laissant le choix d’y creuser dans leurs
méninges pour suivre tel ou tel chemin. 

* L’HOMME RESTE et restera la créature la plus mysté-
rieuse de la planète, son cerveau très complexe ne
dévoile qu’une partie de son mystère. Son évolution à
travers les âges montre sa capacité exceptionnelle
d’adaptation même dans les conditions extrêmes de la
vie, profitant malheureusement que de son instinct ani-
mal et son esprit dominateur afin de s’accaparer de
toutes les richesses.
Le constat actuel des choses est plus que révélateur. 
Cet état de fait montre que l’homme cache en lui une

démence qui peut se réveiller à tout moment faisant
beaucoup de mal par simple désir. Dieu a dit dans la
sourate “al baquara” - “ayate 30” :

* “Lorsque le seigneur dit aux Anges : Je vais placer
sur terre un successeur, ils dirent : y places-tu celui qui
y sèmera la corruption et y fera couler le sang à profu-
sion ? Alors que nous faisons que réciter tes attributs
de pureté et de transcendance et que nous proclamons
sans cesse ta sainteté ? Il leur dit : Je sais ce que vous
ne savez point”. 

* LE FAIT DE VOIR ce qui ce passe dans le monde:
guerres, corruptions, méchancetés, l’homme ne peut
que s’appuyer sur le saint coran révélé au dernier des
prophètes Sidna Mohammed que le salut et la bénédic-
tion soient sur Lui, il y trouvera son salut et son bien-
être dans ce bas-monde et évitera de stimuler son cer-
veau dans le mauvais sens des choses ne laissant der-
rière lui que pleurs et misères. 
Le débat est ouvert, chers lecteurs. 

S. Belahcen  
---( KENITRA )--- 

Je dis à ma femme : c’est la crise !
Tu N’auras ni chaîne d’or ni cerises,

Ni même des gosses ni des vacances,
C’est ma dernière parole ! Viens-là, on danse !

Regarde le monde qui nous trahit,
Tous ceux qui y pensent sont ébahis,

Des entreprises lancent un cri d’alarme !
Ça fait pleurer, ça fait verser des larmes.

Partout les ruines et les faillites,
L’épidémie de grippe nous habite
Nous tous affolés par ce malheur,

Chez les grandes puissances, s’étale la peur.

Ecoute ma chère, tout est critique
Même si tu es nulle en politique,

Tu dois saisir cela très bien :
Qui ne risque, rien absolument n’a rien !

Que ça pleuve ou en beau temps,
Eternellement nous militons

Pour un pain sec ou une baguette,
Un café noir et une petite cigarette !

Pour nous, la crise c’est bien normal :
Crise de logement, crise de travail,
Crise de désespoir et de mémoire,
Climat morose d’une humeur noire.

Hassan  El Abd
---( FES )---

Crise... de désespoir

A toi, audacieuse Palestine !
Ils ont violé notre terre,
Séquestré et détruit nos maisons.
Ils ont expatrié nos pères
Et jeté nos fils en prison.
Ils ont  assassiné nos frères
Et veulent couper toutes nos liaisons.

Ils ont endeuillée nos mères
Et ils disent avoir raison !!!
Ils volent l’eau, ils polluent l’air,

Ils gâchent le nectar de nos saisons.
Ils nous privent même de nos prières
Pour chanter leurs funéstes oraisons.
Ils nous  rendent la vie amère,
Afin que nous nous  divisions,
Et ne préparent que les guerres
Pour justifier leurs trahisons.

Mustapha Saïss
---( SALÉ )---

* AFIN DE CONTRER l'image négative que peut avoir le
public de la banque centrale américaine (Federal Reserve
System) et du monde des finances, la Fed a décidé de lan-
cer un concours de poésie à l'intention des lycéens.
LA QUESTION à laquelle doivent répondre les partici-

pants au concours est sérieuse et n'a rien de lyrique :
"Quelle réglementation écririez-vous ou changeriez-vous
pour résoudre un problème économique ?". C'est plutôt la
forme que devra prendre la réponse qui est originale, ou
du moins en décalage avec le monde bancaire et finan-
cier... En effet, l ' institution demande à ce que les
réponses à cette question soient rédigées sous la forme
d'une dissertation, d'un poème, d'une nouvelle et même
d'une pièce de théâtre.

* SITUÉ À LONG BEACH, en Californie, le Club Bounce
accueille tous les types de public. En particulier des
personnes en surpoids. grandir la photo

AVEC DEUX TIERS des américains obèses ou en sur-
poids, l'apparition de ce type de boite de nuit coule
presque de source.
D'AUTANT QUe le mouvement du "size acceptance" (lit-

téralement acceptation du poids) prend de plus en plus
d'ampleur et réclame d'être protégé par la loi au même
titre que les femmes, les communautés homo, noires ou
religieuses.

CRÉATRICE du Club Bounce ("bounce" signifiant
rebondit), Lisa Marie Garbo déclare avoir eu cette initia-
tive après s'être fait refouler à l'entrée d'une disco-
thèque d'Hollywood. Aujourd'hui, elle se revendique
comme une porte-parole de la communauté "BBW",
sigle désignant les "Big Beautiful Women" (les femmes
belles et grosses) et espère pourvoir ouvrir des clubs de
ce type un peu partout dans le pays

                                                



Détournement de...

mouton !

CONNAISSEZ-VOUS
LES DERNIERES ?

UUUUnnnn  ppppeeeetttt iiii tttt   ssssoooouuuurrrr iiii rrrreeee
vvvvoooouuuussss  ffffeeeerrrraaaa  lllleeee

pppplllluuuussss  ggggrrrraaaannnndddd  bbbbiiiieeeennnn
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• C’EST DEVENU incontournable ! 
A pareille époque de l’année, c’est le

même thème qui refait surface !
Ainsi, partout, on ne parle plus que mou-

ton et valse déséquilibrante des prix.
Et chacun y va avec sa petite dose de

connaissances en la matière, axées sur-
tout sur la qualité des bêtes proposées à la
vente cette année, sur les astuces de cer-
tains vendeurs afin de «gonfler» et le mou-
ton --- en ayant recours à des trucs
machiavéliques --- et son prix ! 
On parle aussi des pickpockets et des

«détourneurs» de moutons dont pullulent
les souks.
Ainsi, à propos de ce dernier point, si

vous n’êtes pas motorisé et que vous solli-
citez les services d’un transporteur clan-
destin (dont le véhicule est parfois volé ou
ayant une plaque minéralogique falsifiée)
pour vous livrer le ou les moutons à domi-
cile, vous risquez fort de voir votre attente
se prolonger indéfiniment.

* MEME EN ÉTANT sur vos gardes et en
prenant la précaution de relever les «coor-
données» du pick-up loué pour la circons-
tance, vous ne verrez hélas que feu et
fumée avant même de sentir les fameuses
brochettes des voisins !
Et oui, une telle mésaventure d’excès de

confiance est arrivée l’année dernière -- et
même durant les années écoulées -- à
pareille période, à plus d’un citoyen étant
peu méfiant ou bien carrément crédule.
Vous voilà donc avertis  à temps.
Alors, si vous achetez un mouton, ne le

lâchez pas d’une semelle --- d’une patte, si
vous préférez --- ou plutôt, ne le lâchez
surtout pas du regard.
Du moins, si vous tenez à avoir sa peau

(dans tous les sens de l’expression) le jour
de l’Aïd.

Mounir RAHMOUNI

* PLUSIEURS CORÉENS sont venus chez un pho-
tographe faire des photos d'identité. 
Au dixième Coréen, le photographe se dit : 
“De toute façon, ils se ressemblent tous. Je leur

donnerai à tous la même photo”
Le moment est venu de livrer les photos. 
Un Coréen prend la sienne et dit :
--- Ce n'est pas moi.
--- Comment, pas toi ? répond le photographe. 
--- C'est bien ton visage, non ?
--- C'est mon visage, mais pas ma chemise  !

--- POURQUOI sur la table de nuit des Belges on
trouve un verre rempli d'eau et un verre vide ?
demande un fou à son ami. 
--- C’est que des fois ils ont soif pendant la nuit, et

des fois ils n’ont pas soif ! répond l’autre. 

* AUX ETATS-UNIS, un gars est en voiture sur l'au-
toroute lorsqu'il arrive à un bouchon de circulation. 

À un moment donné, quelqu'un frappe à sa vitre.
Le chauffeur la descend. 
Il demande :  ---- Qu'est-ce qui se passe ? 
L'autre gars dit :  --- Des terroristes ont pris

Georges Bush en otage et ils demandent 3 millions
de dollars sinon ils vont l’arroser d'essence et ils
jettent une allumette dessus. Alors vous compre-
nez, on passe à chaque auto pour ramasser des
dons. 
Le chauffeur demande alors : --- Et combien les

gens donnent ? 
L'autre gars dit : ---  5 à 10 litres... 

* DEUX CANADIENS très bêtes se baladent dans
les bois l'hiver.
Ils tombent sur deux traces visibles dans la neige...
Le premier dit : 
--- Regarde ! des traces laissées par un cerf !
L'autre lui répond :
--- Mais non, ce sont des traces laissées par un

ours !
...C'est alors que le train les a percutés. 

Blagues proposées par
Madame Badrya Hafi Cherrat

---( FNIDEQ)---

* C'EST UN AMÉRICAIN qui arrive à Marrakech;
il prend un taxi. 
Le véhicule passe devant la Ménara :
---  C'est quoi ça ? demande le touriste.
---  C'est notre célèbre piscine de de la Ménara.
--- Vous avez mis combien de temps pour

construire ça ?
--- Ça a bien dû prendre 20 ou 30 ans.
--- Chez nous, ça prend uniquement 3 jours.
Le taxi passe devant Ksar el Bedîy. Même

scène:
---  C'est quoi ça ?
---  C'est un site historique.
--- Vous avez mis combien de temps pour

construire ça ?
--- Oh... 40 ans, sans doute.
--- Chez nous au Texas, on peut construire ça en

2 jours !
A un moment, le chauffeur commence à avoir les
oreilles qui chauffent avec ce touriste vantard. 
Ils passent devant la Koutoubia : 
--- C'est quoi ça ?
--- Ça ? Je sais pas. C'était pas là ce matin ! 

Blague proposée par
Merouane Rezzouki

---( MEKNES )---

Sacré amour !

Plainte et suggestion
d’un retraité

* “Le soleil de ce jour se couche,
cela ne signifie pas que ma vie 

se termine ; il y a toujours un demain
qui s’appelle : L’Espoir”

* “Il n’y a qu’une belle chose :
une âme libre et indépendante 

avec une idée puissante et productive : 
la soif de la vie”

Sacré amour !
Pourquoi tu t'envolles ?
Pourquoi tu t'enfuies ?

Resterais-je sans amour pour toujours ?
ou bien suis-je irréaliste ?

J'ai toujours cru en un amour noble,
pur et honnête

J'ai toujours cru que je le trouverai un jour.

Dois-je me réveiller de ce rêve impossible ?
Dois-je écraser mes émotions pour de bon ?

Ou bien devrai-je croire en la chance ?
La chance de rencontrer le Vrai Amour.

Je suis fatiguée et perdue,
Je suis déprimée, je suis noyée.

ô grand Dieu, aide-moi,
Montre-moi le bon chemin

Guide mes pas et mes souhaits
Prends ma main, je t'en supplie.

Je crois bien en le destin,
Bon ou mauvais, en tout cas, je te remercie

Avant tout, on est comblé
Santé, Tranquilité, Dieu merci

Enfin, l'Amour n'est qu'un souhait.

Lamia (l'amoureuse de l'ODJ)
(ville non mentionnée)

A une femme basque, 
héroïne de mes poèmes

* DEUX explorateurs
belges sont dans la
jungle. 
Soudain ils se trou-
vent face à face avec
un lion. 
--- Du calme, dit l'un

d'eux. Tu te rappelles
ce que dit le manuel
d'instruction ? 
Si on le regarde droit
dans les yeux, il fait
demi-tour et s'en va. 
--- D'accord, nous on

a lu le livre. Mais le
lion, lui, est-ce qu'il
l'a lu ?

Aprés avoir déchiré mes poémes
Jeté mes papiers, brùlé mes cahiers
Je suis revenu pour écrire sur toi...

Tu as rempli mes carnets
Et préoccupé mes pensées

Je suis revenu pour écrire sur toi.
Aprés avoir dimissionné

Je suis revenu pour perdre !

Viens assister à ma défaite
Je suis revenu pour écrire sur toi

Aprés avoir empéché mes bateaux de naviguer
Je suis revenu pour nager dans ton Océan

Nager contre le courant sans chavirer.
Je suis revenu pour écrire sur toi

Aprés que mes fleurs soient toutes fanées
Je suis revenu pour les arroser.

Je suis revenu pour écrire sur toi
Aprés avoir enchaÎné ma  boîte aux lettres

Je l'ai finalement ouverte.

Si tu demandes de mes nouvelles un jour
Je suis revenu pour écrire sur toi

Espérant que mon stylo me rendra ma dignité
Pour que tu reviennes,

toi, Garbine, l'héroïne de mes poémes.

Hamid Herba 
---( MARRAKECH )---

* P. S : je dédie cet essai à Garbine, la femme basque
de SAN SEBASTIAN que j'ai mal jugée une fois. 
Ce poème t’est adressé, ma chère dulcinée !

* IL NE SE PASSE GUERE de semaine sans que les
médias ne nous rapportent un fait de violence à l'école,
dans les transports en commun, ou dans la rue.

Désormais, dans notre pays, un enseignant, un chauffeur,
un policier ; un buraliste se font agresser...Des faits de
plus en plus graves...des auteurs de plus en plus
jeunes...des actes graves pour des motifs futiles... et le
risque de la banalisation est grand, alors que le développe-
ment d'un tel climat rend la vie sociale insupportable. Le
droit à la sécurité ne figure-t-il pas parmi les plus essen-
tielss ? La délinquance est aujourd'hui en pleine évolution
dans la société marocaine, tant sur le plan quantitatif (des
délits de plus en plus nombreux) que qualitatif (des actes
de plus en plus graves).

* FACE À LA RAPIDITÉ d'une telle évolution, les réponses
apportées, que ce soit dans le domaine de la prévention ou
dans celui du traitement, paraissent figées et de plus en
plus inadéquates. N'est- il pas aujourd'hui urgent d'inno-
ver?
En tant qu'étudiant-chercheur en Psychologie, je ne jette-

rai qu'un clin d'œil sur ce phénomène vaste et compliqué,
en tentant d'expliquer les crimes et les délits causés par
les mineurs. Ces actes paraissent aujourd'hui beaucoup
plus déterminés par la dimension symbolique de l'acte
délinquant que par l'appât du gain.
La violence est définie comme un comportement visant et

parvenant à causer des dommages physiques ou psycho-
logiques. Les plus répandus de ces actes au Maroc sont
des agressions physiques. D’après notre observation quo-
tidienne ; certains violences sont probablement commises
par des individus qui manifestent des tendances violentes
relativement stables et durables. Dans d'autres cas, les
contrevenants sont des individus considérés comme
davantage « normaux » impliqués dans des situations
induisant la violence.

* PARMI LES FACTEURS de risque les plus importants à
long terme en relation avec la violence sont d'ordre psy-
chologique : grande impulsivité, faible intelligence (éven-
tuellement en relation avec les fonctions d'exécution du
cerveau) ; famille : attention réduite, discipline très rude,
mauvais traitements infligés aux jeunes enfants, présence
d'un parent violent, importance numérique de la famille,
famille dispersée ; délinquance des pairs, statut socio-éco-
nomique médiocre, résidence urbaine, voisinage fortement
criminalisé. 
Les facteurs de risque situationnels à court terme impor-

tants comprennent : la consommation d'alcool, et des
action débouchant sur des faits de violence (par exemple
une alteraction ordinaire donnant lieu à une escalade).
On parle souvent de violences urbaines, mais n'oublions

pas que ce phénomène est aujourd'hui en pleine extension
sur l'ensemble du territoire Marocain.
La violence des jeunes peut, à mes yeux, être interprétée

comme un mode de relation qu'entretiennent l'enfant et
l'adolescent avec le monde extérieur (la casse), ou avec
l'autre (l'agression) voire vis-à-vis de lui-même (suicide).
On est toujours violent contre ce qui représente quelque
chose pour soi.

* EN DÉFINISSANT AUSSI la violence comme « mode rela-
tionnel », nous effectuons une approche qui pourra
paraître réductrice à certains (bien d'autres approches
sont possibles), mais qui parrait tout à fait pertinente et
explicable pour tous les jeunes/adolescents
délinquants/violents Marocains.
Par la violence, le jeune exprime son mal être, et en parti-

culier sa difficulté a quitter l'univers de la toute-puissance
enfantine, à supporter le frustrations liées aux contraintes

de la vie sociale. L'étude de la psychologie m'a fait décou-
vrir que derrière le plus violent se cache toujours le plus
souffrant. La violence sera beaucoup plus le fait de ceux
qui ne se sentent pas reconnus, qui souffrent de se sentir
rejetés, mal aimés. 
Ainsi les plus violents, dans le monde scolaire, ne comp-

tent pas parmi les brillants élèves, mais parmi ceux qui
sont installés dans l'échec à répétition. 
Bien souvent, chez ces jeunes stigmatisés par l'institution

scolaire sous le vocable de « mauvais élèves », une telle
souffrance n'est guère prise en compte.

La violence, dans la cour de recréation et derrière le por-
tail, reste parfois le seul moyen de se revaloriser.

* DERRIERE LA VIOLENCE se cache toujours l'insécurité :
insécurité face à l'avenir, insécurité relationnelle. 
C'est la peur qui, bien souvent, conduit le jeune à s'éner-

ver. Et c'est la panique qui parfois le pousse au geste mor-
tel. Il faudrait à ce sujet souligner que les violences
urbaines, sont aussi le plus souvent le mode d'expression
d'un mal-être d'une jeunesse qui se sent abandonnée,
sans perspectives d'avenir.
L'agressivité exacerbée, avec son lot de destructions,

comporte une part de vie, en constituant une sorte d'appel
et de protestation. Par leurs provocations incessantes, les
jeunes testent le degré d'intérêt que leur portent les
adultes, ainsi que leur niveau de cohérence.

* POUR COMPRENDRE ces provocations,  il faut avoir en
mémoire la situation paradoxale, pour reprendre une
expression du Docteur Jammet, que vit l'adolescent. Il a
besoin de l'adulte car il sait que, sans lui, il ne peut encore
à se débrouiller seul. Mais cet adulte dont il a besoin, est
aussi vécu comme menaçant face à son désir d'autono-
mie. Il veut se dégager de son emprise pour penser et agir
par lui-même.
Ainsi, pour prendre un exemple dans le domaine scolaire,

le collégien/lycéen (adolescent) sait bien que, dans la dis-
cussion il sera en situation d'infériorité face à l'enseignant,
qui maîtrise le langage beaucoup mieux que lui.

En revanche en utilisant le registre de la violence, il se
sent capable de déstabiliser l'enseignant, souvent moins à
l'aise que lui sur ce terrain, et a ainsi l'impression de pou-
voir rétablir l'équilibre.

* SOUVENT, LORSQUE le dialogue paraît impossible, on
arrive à l'usage de la violence, pour faire pression sur
l'autre ; cela veut dire obtenir par la violence, ce qu'on ne
peut pas obtenir par la négociation.
S'il est légitime de se sentir gravement interpellé par cette

forte montée des conduites violentes chez les jeunes,
n'oublions pas cependant qu'ils sont souvent en première
ligne parmi les victimes. Que d'actes de violence (insultes,
rackets, agressions) subissent-ils tous les jours !
Alors le mot de la fin sera un mot d'emprunt :
«J'ai le sentiment qu'aujourd'hui, ce qui manque aux

mineurs c'est le repère, paternel d'une certaine façon, la
référence» (Rapport « la France face à ses prisons », docu-
ments d'information de l'Assemblée nationale, tome 2,
N°2521, auditions, p.106).
ALORS, IL EST URGENT DE RÉAGIR.

Redouane Rizki
(Etudiant/Chercheur en Psychologie)

--- Université Mohammed V-Agdal-Rabat ---

* Dédicace : je dédie ce modeste article à  mes parents et
à mes professeurs de Psychologie, sans exception ; à tous
les étudiants en Psychologie, et plus particulièrement :
Amajou, cherifi et oumellal.

Il est d’une extrême urgence de réagir

* “C'est le fait d'un ignorant d'accuser
les autres de ses propres échecs ; celui 

qui a commencé de s'instruire s'en accuse soi-même ; 
celui qui est instruit n'en accuse ni autrui ni soi-même”

* "Ce qui sauve
les femmes,

c'est que 
pour lire 

dans leur âme, 
il faut regarder

leurs yeux !"

* "L'homme
poursuit la

femme jusqu'à
ce qu'elle
l'attrape !"

* "La force 
des femmes

n'est pas 
dans ce qu'elles 

disent mais 
dans le nombre 
de fois qu'elles 

le disent !"

• J’AI L’HONNEUR de vous envoyer la présente
lettre espérant qu’elle sera publiée dans votre jour-
nal. 
Je suis un retraité parmi plusieurs centaines, sinon

plus, qui sont touchés par un certain prélèvement de
l’I.R sur notre maigre pension de retraite. 
JE ME DEMANDE pourquoi on continue à pratiquer

des prélèvements d’I.R sur les pensions, ces pen-
sions qui ne sont nullement un revenu, car l’I.R  a été
prélevé sur nos salaires pendant des dizaines
d’années d’activité administrative.
JE SUGGERE QUE l’administration accorde un abat-

tement de 80% sur l’impôt en question, comme c’est
le cas pour les retraités étrangers domiciliés au
Maroc et qui perçoivent leur retraite au Maroc.
Sinon une exonération totale pour les Marocains (et

c’est plus équitable).
J’ESPERE QUE cette lettre sera publiée dans votre

journal avant le vote des deux Chambres.

Abderrahim Nouri
---( SAFI )---

Fonctionnaires :
Salaires et sale air !
* EH OUI ! Autres temps autres mœurs : A une cer-

taine époque les fonctionnaires étaient maîtres de
leur position. Le « piple » restait à leurs yeux sans
importance et n’avait aucune autorité sur eux.
UNE IDÉE (noire pour les fonctionnaires) vient de

naître en Italie : les fonctionnaires de l’Etat seront
notés par le peuple (piple). SUIVEZ LE GUIDE :
Vous entrez  dans un bureau  pour une affaire  quel-

conque, si vous êtes satisfait et parfaitement servi,
en sortant, un écran sur  lequel il y a 3 touches (une
blanche pour bonne note, une verte pour moins et
une rouge pour un bon zéro) est à votre disposition
et vous n’avez qu’à poser votre doigt sur la touche
qui décidera de l’avenir du pauvre fonctionnaire. 
Cette initiative anti-mauvais fonctionnaires ne sera

pas digérée par notre vieille Fonction publique dont
le gros intestin est déjà paresseux.
A L’AVENIR, il sera accordé de très bons “salaires”

à nos fonctionnaires. Malheureusement, ils vivront
dans un “sale air”.

Ahmed Ouqchach
---  AMALOU --- ( par KHENIFRA )---

                       


